
FRANCE
Parcoursup : satisfaction

en baissedescandidats
Selonun sondage,30 %deslycéens ne sont
pas satisfaits des réponses obtenues

Q
uel est le bilan de Par-

coursup ? En cette ren-

trée, les statistiques se

croisent et ne sont pas

toujours concordantes. A encroire

la ministre de l’enseignement
supérieur, 239 bacheliers (contre

591 en 2020) sont actuellement

encore accompagnés par leur rec-

torat pour trouver une place dans

l’enseignement supérieur, alors

que 501000 autres sont déjà affec-

tés. « Depuis 2017, nous faisons
avancer la démocratisation et la

réussite et cette année n’y déroge

pas», s’est félicitée Frédérique

Vidal devant la presse jeudi
30 septembre. «Un pont a étécréé

entre le lycée et l’enseignement su-

périeur, sous la forme d’un langage

commun avec la fiche avenir, lesat-
tendus des formations ou encore

les cordées de la réussite», a-t-elle

ajouté. En outre, 50 % des lycéens

technologiques ont reçu une pro-

position en IUT et 73%desbache-

liers professionnels en BTS.

Au regard des derniers indica-

teurs publiés par le ministère au

terme de la phase principale d’af-
fectation le 17 juillet, apparaît

pourtant « un gouffre », selon

Maryam Pougetoux, porte-parole

de l’UNEF. A cette date, 22000 ly-

céensavaient quitté laplate-forme

et 66 000 n’avaient reçu aucune

réponse tandis que près de 5000

avaient saisi leur rectorat pour être

accompagnés dans leur recherche.

Mercredi 29 septembre, la syndi-

caliste étudiante a été reçue par le

cabinet de la ministre à qui elle a

déposé 400 dossiers de candidats

ayant sollicité le service d’aide de

l’UNEF, SOS inscriptions. Parmi
eux, «une majorité de jeunes qui

étaient surdes listesd’attente et qui

n’ont jamais obtenu deplace».

Que sont devenus les candidats

sans réponse ? Aucun indicateur

officiel ne permet de le dire. Inter-

rogée sur l’intérêt de créer un

tableau de bord au cours de la

phase complémentaire d’admis-
sion, M

me
Vidal indique quecela ne

serait pas faisable «car celafluctue-

rait à chaque instant ».A sesyeux,

l’essentiel reste que «les candidats

qui souhaitaient être accompagnés

le soient ». La ministre va même

plus loin, relativisant l’importance
descandidatures effectuées par les

néobacheliers qui ont disparu de

Parcoursup : «Ceux qui ne sont

plus sur la plate-forme sont généra-

lement des bacheliers profession-
nels et technologiques qui deman-

dent des formations et qui finale-

ment sont recrutés, car ils sont en

apprentissage.»

Plate-forme « stressante »

Pour Frédérique Vidal, cette situa-

tion renvoie au problème de «la

mise enadéquation desdemandes

descandidats, de leurs capacités et

du nombre de places». Par exem-

ple, illustre-t-elle, «en Auvergne-

Rhône-Alpes, il reste 1000 places

dans lesBTSdu publicet 3000 dans

desBTSprivés. Comment faire con-

naître ces places? Comment ac-

compagner les candidats qui ne

peuvent pasbouger pour suivredes

étudesailleurs ?», interroge-t-elle.

Dans un sondage destiné à me-

surer la satisfaction des lycéens à

l’issue de cette campagne d’affec-
tation, apparaît nettement une

insatisfaction grandissante. Cette

étude, publiée le 30 septembre et

réalisée par Ipsos auprès de

1010 lycéens (à 80 % issus d’un
bacgénéral et à 70%des filles), ré-
vèle que 30 % des lycéens (21%

en 2020) nesont passatisfaits des

réponses obtenues de la part des

formations et 36 %(contre 26 %)
du délai avec lequel ils ont reçu

cespropositions. Plus largement,

82% jugent la plate-forme « stres-

sante » (contre 77 %) et 61% esti-

ment qu’elle n’est pas «juste » et

ne traite pas tous les candidats de

la même manière.

En baisse également, l’accompa-
gnement au sein de leur lycée,

notamment de la part de leur pro-

fesseur principal. Ils sont 76 %

(contre 82%) à avoir pu bénéficier

deson aide pour préparer la phase

de formulation desvœux et 30%à

ne pas avoir été accompagnés du

tout durant tout le processus, de-

puis la formulation jusqu’à la

confirmation de leurs vœux.
p

soazig le nevé
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